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Conclusion Générale

Le syst me de classificateurs num raux a t le sujet de diverses tudes ant rieures en
syntaxe, en s mantique, en typologie et en psycholinguistique. Nous esp rons que cette th se
contribuera comprendre pourquoi autant de recherches sont consacr es ce syst me, qui,
premi re vue, pourrait para tre comme un ph nom ne relativement marginal ceux qui n'ont
jamais eu l'occasion de se familiariser avec une langue classificateurs. En effet, les classificateurs
posent aux linguistes des questions int ressantes plusieurs gards. En guise de conclusion, nous

r sumons ci-dessous quelles sont ces questions dont les r ponses restent encore en suspens.

Premi rement, les classificateurs assument plusieurs fonctions diff rentes au sein d'un
syst me linguistique. Dans le premier chapitre de cette th se, nous avons montr la diversit des
questions que soul ve le fonctionnement de classificateurs. Les classificateurs num raux ne
repr sentent certes qu'un des diff rents types de classification nominale, mais plac s dans une
perspective typologique, ils peuvent nous aider comprendre quels sont les principes d'ordre
g n ral auxquels les syst mes de classification linguistiques doivent ob ir et comment ces derniers
peuvent diverger dans leur fagcon de s'y conformer. Gr ce aux efforts collectifs de nombreux
linguistes durant ces derni res d cennies, le profil g n ral de ces syst mes commence  merger.
Cependant, le rapport la fois synchronique et diachronique entre diff rentes fonctions
linguistiques de classificateurs reste  lucider. Par exemple, pourquoi les fonctions qu'assument
les classificateurs num raux (telles que quantifiante, classificatoire, anaphorique, r f rentielle etc.)
sont telles qu'elles sont, et quelles sont les raisons pour lesquelles leurs fonctions sont limit es
pr cis ment celles-1 . Quels sont les relations historiques entre les diff rentes fonctions, et quel
rationnel explique le rapport de d rivation entre elles. Ce sont des questions pour lesquelles il est
n cessaire de proposer un cadre explicatif d'une port e g n rale. Celui-ci doit apporter non
seulement des 1 ments de r ponse sur l'origine des classificateurs, mais surtout sur leur facon
d' voluer dans le temps. A cet gard, le r sultat de notre enqu te reste encore trop sp culatif pour
proposer un mod le, mais nous esp rons qu'elle pourra tre la source d'inspirations pour les

travaux ult rieurs.

Deuxi mement, les tudes sur les classificateurs num raux impliquent n cessairement des
probl matiques relatives la question de quantification en g n ral. Nous avons montr dans cette
th se plusieurs types d'approche diff rents ce propos. La description s mantique des
quantificateurs n cessite I' laboration d'un cadre d'analyse permettant de tenir compte des modes
de r f rence en contexte ainsi que du sens de constructions syntaxiques. Quant la description
syntaxique du fonctionnement des classificateurs, on doit ne pas masquer par une th orisation
formaliste l'importance de la conceptualisation de proc s/ v nements et celle du sens lexical. Il est
n cessaire de r examiner la syntaxe des quantificateurs japonais en s'appuyant sur une analyse

attentive des pr dicats verbaux de la langue tudi e.

Troisi mement, les classificateurs constituent un domaine privil gi pour observer les

rapports entre la cognition, le lexique et la grammaire. Dans cette th se, nous avons discut de trois
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principaux axes de recherches qui portent sur ce th me : 1/les tudes de lexicalisation et de
grammaticalisation, 2/celles d'acquisition et de d veloppement cognitif chez les enfants et 3/celles
de cat gorisation.

Concernant le premier axe, tant donn la limite des tudes sur un seule syst me de
classificateurs sp cifiques, il est indispensable de comparer plusieurs diff rents syst mes qui sont
g n tiquement ou g ographiquement apparent s pour faire ressortir des g n ralisations
empiriquement valables. Dans cette th se, nous n'avons pas su profiter de ce type de travaux pour
situer les classificateurs japonais par rapport ceux d'autres syst mes similaires. Ce sera un travail

qui devra tre men en collaboration avec des sp cialistes des diff rents langues concern es.

Sur l'acquisition des classificateurs, plusieurs travaux importants ont vu le jour dans ces dix
derni res ann es. Ces travaux ont montr qu'il existe des universaux qui sont clairement en rapport
la fois avec l'acquisition de constructions syntaxiques d'un c t et avec le d veloppement
conceptuel guid par les connaissances ontologiques de l'autre. Il faudra mettre ces r sultats en
rapport avec les tudes sur la lexicalisation/grammaticalisation pour donner une vue dynamique
du fonctionnement des classificateurs. Par ailleurs, alors qu'il existe des tudes aphasiologiques
telles que celle d'Ahrens (1994) ou celle de Tzeng et al. (1991) sur les classificateurs chinois, ceux de
japonais n'ont pas encore t tudi s par une approche neurolinguistique. Il est urgent d'aborder ce
th me de recherche, dont on doit comparer le r sultat avec les donn es acquisitionnelles. Cette
comparaison sera non seulement b n fique pour une meilleure compr hension de la nature des
classificateurs, mais elle nous permettra surtout d'appr hender le rapport entre le langage et la
cognition.

Le troisi me axe de recherche est d' tudier les classificateurs par des m thodes
exp rimentales d velopp es dans des travaux sur la cat gorisation en psychologie cognitive. Nous
avons pr sent dans cette th se la premi re tentative de ce genre. Les r sultats que nous avons
obtenus sont certes encourageants, mais ils nous apprennent en m me temps qu'il est n cessaire
d' laborer un mod le de processus plus pr cis qui tiendra compte de deux aspects de
classificateurs : outils grammaticaux et cat gories conceptuelles. Nous esp rons qu'en
approfondissant nos connaissances sur le statut des morph mes linguistiques dans le traitement
linguistique et en apprenant mieux contr ler les diff rents param tres dans les proc dures
exp rimentales, nous saurons obtenir des r sultats th oriquement plus fructueux.

Il nous reste ainsi beaucoup de travail en perspective pour chacun des th mes que nous
avons abord s dans cette th se. Mais ce sont des th mes de travail qui, nous le croyons, pourront
enrichir notre vision sur le langage.
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